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Nous sommes arrivés ici hier vers dix heures du matin[1], ma chère amie, malgré
les épouvantes qu'on avait essayé de nous faire le long de la route. On nous faisait
parvenir les nouvelles les plus désastreuses sur l'armée d'Italie ; et on le faisait
faire  par  des  gens  qui  paraissent  amis  des  Français.  En  dînant  à  Foligno,[2]
l'imprimeur de la « gazette » vint nous apporter trois exemplaires d'une feuille qui
annonçait les plus grands désastres. Buonaparte[3] était bloqué par une colonne
considérable d'Autrichiens sous les murs de Mantoue et toute retraite était coupée
à son armée.[4] Ailleurs, on nous assurait que des courriers étaient passés portant
partout cette mauvaise nouvelle. Enfin nous ressemblions assez bien à des gens
d'opéra que des monstres de carton, en agitant des flambeaux d'esprit de vin,
veulent empêcher de passer. Mais nous avons continué notre route, comme de
juste, et notre arrivée ici a détruit le charme. Auparavant on ne voyait que des
processions  de  trente  mille  âmes  allant  à  toutes  les  madones,  et  les  bonnes
madones, sensibles aux malheurs des pauvres Romains, s'apitoyaient sur leur sort
et pleuraient à chaudes larmes. Mais depuis que nous sommes ici,  tout cela a
changé, et les prêtres commencent à prêcher que ce sont toutes les statues des
faux dieux qui ont amené des étrangers dans leurs murs et corrompu les mœurs, et
qu'il est heureux que les Français viennent extirper ce foyer de corruption.

Ainsi, ma chère amie, nous voici tous ici en bonne santé, et nous commencerons
demain matin nos opérations. Nous serions un peu plus contents si nous avions de
vos nouvelles. Sur cet objet, il faut prendre son parti, et se contenter de savoir en
gros que les affaires de la République vont à merveille sur le Rhin.[5] La première
chose que j'ai éprouvée en approchant de Rome, a été un sentiment pénible. Nous
venions de parcourir toute cette antique Etrurie, l'ancienne patrie des arts avant la
conquête qu'en firent les Romains, et le berceau de leur renouvellement; nous
avions longé le lac de Trasimène et nous avions suivi depuis plus de 150 lieues la
route d'Annibal[6], et nous n'avions pas pu nous défendre d'un petit mouvement
d'exaltation. Nous avions vu cette pauvre ville de Véies que des fossés naturels de
80 pieds de profondeur à pic de chaque côté dans le rocher semblaient devoir
rendre imprenable, mais que ni ses fossés, ni le courage de ses habitants, ni leur
industrie,  n'avaient pu soustraire à la fureur des Romains pour les conquêtes.
Lorsqu'en approchant à 30 milles de Rome, nous ne voyons plus que des champs
absolument incultes, une terre abandonnée, sans villages et sans maisons. Le peu

https://eman-archives.org/monge
https://eman-archives.org/monge
https://eman-archives.org/monge/collections/show/9
https://eman-archives.org/monge/collections/show/9
https://eman-archives.org/monge/collections/show/9
https://eman-archives.org/monge/collections/show/3
https://eman-archives.org/monge/collections/show/3
https://eman-archives.org/monge/collections/show/3
https://eman-archives.org/monge/collections/show/7
https://eman-archives.org/monge/collections/show/7
https://eman-archives.org/monge/collections/show/7
https://eman-archives.org/monge/collections/show/7
http://eman-archives.org/monge/index.php/items/show/100


Fichier issu d'une page EMAN : http://eman-archives.org/monge/index.php/items/show/100

d'objets qu'on y rencontre, ce sont quelques tombeaux antiques, quelques restes
épars  de  l'ancienne  magnificence  des  Romains,  et  la  voie  Flaminienne  qui
subsisterait presqu'en entier si on ne l'avait recoupée un grand nombre de fois pour
faire  la  route  moderne qui  tortille  comme un serpent  dans  ce  désert.  On est
réellement affligé lorsqu'on voit à quel point d'abandon est réduite une terre qui a
été pressée par une foule d'hommes qui, s'ils n'avaient pas les inclinations douces
de leurs obscurs prédécesseurs, avaient au moins les grandes passions qui leur ont
fait faire des choses prodigieuses. Ce n'est qu'à deux milles de Rome que l'on
commence à s'apercevoir que l'on s'approche d'un lieu habité.

C'est bien autre chose, ma chère amie, quand on est dedans. Tu ne saurais te faire
une idée de l'état d'abrutissement auquel se trouve réduit un peuple conduit par un
gouvernement fondé sur l'imposture, et qui, depuis des siècles, ne subsiste que du
tribut des nations chrétiennes. Ce qui reste ici de l'ancienne Rome est magnifique ;
eh  bien,  tout  cela  est  aussi  étranger  au  peuple  imbécile  qui  l'habite  que  les
pyramides d'Égypte le sont aux pauvres mahométans qui ne savent pas même
quelle est la nation qui les a bâties.[7] Le Forum, ce lieu où le peuple romain
manifestait sa volonté, ce théâtre des grandes passions d'un peuple extraordinaire ;
le  Forum  que  les  empereurs  ont  dans  la  suite  successivement  rempli  de
monuments, à la vérité pour qu'il ne retournât jamais à son ancienne destination,
mais de monuments magnifiques et  dont les ruines sont encore là ;  le  Forum
s'appelle aujourd'hui Campo Vaccino, c'est-à-dire Champ des vaches, et son emploi
n'est pas plus noble que son nom.

Il n'y a pas dans la ville une maison de boue et de crachats qui ne soit défendue par
des bornes de marbre ou de porphyre ; et il n'y a pas une misérable poussière de
mauvaise pierre auprès de ces restes de la magnificence romaine dont les moyeux
des roues des paysans enlèvent tous les jours les beaux bas-reliefs.
Rome, ma chère amie, n'est plus qu'une momie dont le principe de vie est détruit
depuis longtemps. Mais il faut finir ici ma jérémiade, car tu pourrais croire que j'ai
mal digéré.
 
Le 13 [ler août]
Je reprends ma lettre, ma très chère amie, je ne sais ni quand elle partira, ni par
quelle voie elle t'arrivera, ni quand tu pourras la recevoir; mais il faut la tenir prête
pour profiter d'une occasion si elle se présente.

Tu ne croirais pas que voilà déjà deux nuits que je couche ici et que je ne suis pas
encore monté au Capitole ;  mais  nous allons aujourd'hui  y  passer toute notre
matinée pour commencer nos opérations. Il ne reste presque rien ici du temps de la
République ; la plupart des grands monuments ont été faits sous les Empereurs et
cela n'a pas autant de charme pour un républicain.

Au total, Rome est encore aujourd'hui une belle ville ; les arts de la peinture, de la
sculpture y sont des chefs-d'œuvre incomparables ; l'architecture, sans y être à
beaucoup près portée au même point de perfection, y est cependant beaucoup
mieux que dans quelqu'autre capitale que ce soit. Mais cette misérable ville est à
l'agonie. Sa population est sans culture, sans industrie, sans commerce. Elle ne
subsiste que des produits de la piété religieuse des nations. Cette source, du côté
de la France, est absolument tarie ; les autres branches ne dureront pas, et alors
cette ville  se réduira à ce que son territoire pourra nourrir,  à  ce que pourra
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entretenir  l'administration  des  États  du  pape  qui  vont  être  diminués
considérablement, et ce qui sera nécessaire aux curieux qui viennent pour voir les
restes de cette ancienne maîtresse du monde.
 
Le 14 soir [2 août]
Enfin nous avons été aujourd'hui à ce fameux Capitole. Je croyais, d'après des plans
que  j'avais  apparemment  mal  compris,  je  croyais  dis-je,  qu'il  restait  sur  pied
beaucoup de vestiges de ce lieu si célèbre ; il n'y reste rien, excepté les ruines du
fameux temple de Jupiter Capitolin, et c'est une église de Récollets, où nous ne
sommes pas entrés parce qu'alors le St Sacrement était  exposé et qu'on allait
donner une bénédiction.[8] Nous y retournerons. Adieu ma chère amie, embrasse
pour moi tout notre monde, le papier me manque pour la nomenclature.

[1]  La  commission  excepté  Jacques-Julien  HOUTOU  DE  LA  BILLARDIÈRE
(1755-1834) qui est chargé du convoi rassemblé à Tortone. Voir les lettre n°14, 15
et 16.

[2] Sur la route de Florence à Rome.

[3] «  Le non de Bonaparte s’écrit indistinctement Bonaparte ou Buonaparte, ainsi
que le savent tous les Italiens. […] Durant toute sa jeunesse, il a signé Buonaparte,
comme son père. Arrivé au commandement de l’armée d’Italie il se donna bien de
garde d’altérer cette orthographe, qui était plus spécialement la nuance italienne ;
mais plus tard, et au milieu des Français, il voulut la franciser, et ne signa plus que
Bonaparte. » LAS CASES (1956-57), p. 67.

[4] De Paris le 15 fructidor an IV [1er septembre 1796], Catherine répond : « Enfin,
mon cher ami,  nous avons reçu hier  de vos nouvelles  de Rome datées du 12
thermidor. Il était temps car nous ne tenions plus notre inquiétude, les perfides
journalistes se plaisent à rendre compte aujourd’hui de nos anciens échecs, que
l’armée a réparés au centuple. Je ne suis pas surprise des frayeurs qu’on a voulu
vous donner dans le pays que vous habitez, les nôtres ici étaient considérables sur
votre sort qui serait déplorable si nous éprouvions encore des revers. Mais Carnot
m’a dit, il y a 4 jours, que les Italiens étaient à nos genoux. »

Le 31 juillet 1796 les Autrichiens prennent Brescia, cette ville à 38 lieues de Venise
était aux mains des Français le 27 mai 1796. Ainsi avec la reprise des hostilités
dans le nord de l’Italie,  Bonaparte est obligé de lever le siège de Mantoue et
d’abandonner devant la place toute son artillerie. Voir lettres n°12, 21 et 22 ; MIOT
A.F. (1858), p. 125. Mais aussi les lettres n°29, 30, 34, 42, 45, 51, 53 et 55.

[5] Le 16 Messidor an IV [4 juillet 1796], après la victoire de Moreau à Rastadt, les
Français reprennent l’avantage sur le front allemand, Le 28 Messidor an IV [16
juillet 1796] Kleber prend Francfort et Moreau Stuttgart le 30 Messidor [18 juillet].

[6] HANNIBAL (247-183 av. J.-C.) Chef militaire carthaginois qui pendant quinze
années ne connut aucune défaite. Il conquit l’Italie en passant par  le sud de la
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Gaule, et les Alpes. Son passage des Alpes est un exploit célébré par Tite-Live.
Monge fait plusieurs fois référence « à la route d’Annibal ».. Voir la lettre n°22.

[7] Les Égyptiens comme les Romains n'ont aucune idée de leur histoire ; et tout
spécialement, ils n'ont aucune connaissance des sciences et des techniques qui ont
permis la réalisation des monuments ni même des principes qui fondaient leurs
institutions. Ils n'ont su ni les perfectionner ni même les conserver, ou pour mieux
dire ils n'ont pas su les transmettre. Cela nourrit un discours justifiant campagne
militaire, expédition scientifique, saisies et projets très nets de colonisation. Monge
en donne un exemple dans une de ses lettres d’Égypte, adressée à Fourier. Voir la
lettre n°199. 

[8] Catherine lui répond à ce propos dans sa lettre de Paris le 15 fructidor an IV [1er

septembre 1796] « Ce beau pays n’a donc pas répondu à l’idée que tu en avais. Les
grands hommes qui rendaient cette ville si célèbre existeront toujours malgré la
destruction des beaux monuments qui ont été créés sous eux. Pour une tête comme
la tienne, il est facile de remettre toutes choses en place, et ton imagination te les
présente, je suis sûre, plus belles qu’elles n’ont jamais existé. Je vois d’avance que
ta tête républicaine va revenir plus exaltée que jamais, à cela près, reviens vite tu
trouveras des palliatifs.  Il  n’y  aura qu’un très petit  nombre qui  partagera ton
enthousiasme républicain, j’en serai, et je t’écouterai avec plaisir. J’en aurai plus
que sur les lieux mêmes parce que je n’aurai pas vu le délabrement de ces belles
choses,  et  le  forum occupé par  les  vaches,  et  le  Capitole  par  un couvent  de
Récollets. Les oies valaient mieux elles ont servi à prévenir leurs maîtres du danger
qui  les  menaçait  tandis  que  ces  Récollets  menacent  perpétuellement  leurs
maîtres. »  Sur le goût de Monge pour les antiquités, voir la lettre n°9.
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